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Pendant le Carême la Vie reprend ses droits ! 

« Quarante jours et quarante nuits… », ce sont 
… le Déluge : la terre lavée des ses saletés par les eaux 
de la mort et redonnée à la vie grâce à un juste. 
… le dialogue de Dieu et de Moïse sur le Sinaï. Moïse 
avait vécu en Egypte quarante ans, puis habité le pays 
de Madian quarante ans, avant de conduire le peuple 
hébreu à travers le désert pendant quarante ans.  
… la retraite d’Elie, fuyant la persécution, sur la mon-
tagne de l’Horeb pour sa rencontre avec Dieu. 
… la prédication de Jonas à Ninive lui annonçant sa 
destruction prochaine. 
… la retraite de Jésus au désert pour y être tenté 
avant d’entrer dans sa vie publique. Jésus n’avait pas 
quarante ans,  
… le temps où Jésus ressuscité se donne à voir à ses 
disciples. Marathon : 43 kilomètres. Il y a de cela dans notre démarche… 

Le nombre quarante envoie toujours à trois notions totalement liées : 
1.     la maturation spirituelle, la révélation par Dieu d’un mode d’action et de présence dont on n’avait pas conscience 

jusqu’alors. 
2.     la mise à l’épreuve de la confiance en Dieu dans un environnement hostile : déluge, désert, bêtes sauvages, 

doute, persécution, tentation. 
3.     l’accomplissement de la promesse de salut au terme de l’épreuve : alliance, don de la Loi, entrée dans la Terre 

Promise, proclamation du Royaume, exaltation du Seigneur crucifié. 

« au désert », c’est-à-dire 

… lieu de refuge : Moïse s’enfuit d’Egypte et s’y réfugie, Israël 
y échappe à la servitude, David s’y protège de la colère de Saül, 
Elie y fuit la colère de Jézabel, la femme de l’Apocalypse y 
échappe au pouvoir du dragon, le berger y abandonne 99 brebis 
pour partir à la recherche de celle qui manque. 
… lieu de l’essentiel : le superflu y encombre, les besoins fon-
damentaux y sont mis à découvert : la faim, la soif, la fatigue, 
mais aussi l’attente de Dieu et le besoin de serrer les rangs en 
un même peuple, un même corps. 
… lieu de tentation et de combat : une génération d’Israélites 
s’y épuise en doutes, murmures, provocations, contestations, ré-
voltes, infidélités et éprouve la tentation permanente du retour 
au confort au prix de l’idolâtrie et de la servitude. Quand Jésus 
se rend au désert, « L’Évangile… ne dit pas que c’était pour s’y retirer de la compagnie des hommes, ou 
pour y prier, mais pour être tenté. » rappelle Jean-Baptiste de La Salle. Car « la tentation est très avanta-
geuse… un des meilleurs moyens… pour se dégager entièrement du péché et de l’affection au péché. » Le 
mot grec pour désigner la tentation est épreuve, mise en péril. Avant de se lancer dans le match, l’athlète 
s’entraîne ; avant sa mission, Jésus exerce sa fidélité. 
… lieu du cœur à cœur intime : c’est au désert que Dieu entre en confidence avec Moïse, « homme très 
humble, le plus humble que la terre ait porté » (Nombres 12,3), c’est au désert qu’Osée invite sa femme infi-
dèle à l’épouser à nouveau, c’est au désert qu’Elie entend Dieu dans la « brise légère. ». 

« avant Pâques » 

Le mystère de Pâques est éblouissant et aveuglant et nous devons nous entraîner à le voir et changer 

de regard sur nous, sur nos frères, sur Dieu. Le Carême temps de pénitence ? Heureuse péni-

tence, temps béni qui nous est donné pour revenir de tout notre cœur à la source de notre vie 

pour y boire en abondance. Source des larmes du repentir de Pierre, source des larmes de joie des disci-
ples d’Emmaüs, source d’eau vive jaillie du cœur du Christ : « Qu’il vienne à moi, celui qui a soif et qu’il 
boive. »  

Réveille les sources de l’eau vive 

qui dorment dans nos cœurs, 

Toi, Jésus qui nous délivre, 

Toi le don de Dieu. 


